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Voice2Picto

● Système de traduction, qui, à partir de l’oral, propose une séquence de 
pictogrammes correspondants. 

● Basé sur les technologies du traitement automatique du langage naturel.

              

 

Quels objectifs ?

La CAA (Communication Alternative et Augmentée) est mise en place lorsqu’une personne ne 
peut utiliser les canaux traditionnels de communication (parole, gestes, langue des signes). 

➢ Utilisation de pictogrammes, image représentant un concept plus ou moins concret.

Mais la prise en main des outils de CAA est longue et difficile [2] :
● Temps d’adaptation et d’apprentissage nécessaires,
● Manque de soutien institutionnel,
● Lenteurs administratives.

Pourtant, la CAA a un impact social positif pour les personnes en situation de handicap [3] :
réduction du stress, amélioration de l’autonomie et de l’état de santé, meilleure sérénité.

Deux objectifs / Améliorer l’accès à la communication pour... :

…en proposant un outil aux services hospitaliers et aux familles sans connaissances préalables 
des pictogrammes de communiquer auprès de ces deux groupes.

 

Conclusion

● Voice2Picto facilite l’accès à la communication à l’aide de pictogrammes 
pour un public qui ne connaît pas ou n’utilise pas ce type de support.

● Plateforme simple d’utilisation, rapide, ergonomique, et gratuite.
● Code disponible sur GitHub : https://github.com/macairececile/Voice2Picto 

 

Quelle architecture ?

 

Figure 2 : Quelques exemples de pictogrammes tirés de la banque ARASAAC avec, de gauche à droite, « koala », « bonhomme 
de neige », « Quel est ton métier ? » et « Beethoven ». 
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Figure 1 : Schéma simplifié du système de traduction avec comme phrase exemple : « Où est le chat ? ».

Les personnes allophones 
dans un contexte d’urgence 

médicale

Les personnes avec des 
difficultés de parole 

RAP : utilisation de la boîte à outils 
Vosk, et d’un modèle entrainé avec 
Kaldi [7] sur le corpus 
CommonVoice [1] avec un WER de 
23,95 %.

Désambiguïsation lexicale sur les 
noms : modèle proposé dans [8] 
avec des couches d’encodeur de
Type transformers et les vecteurs 
de mots contextuels préentrainés
de type BERT [4] en entrée.
Une couche de décodage avec un 
classificateur softmax en sortie 
prédit le sens WordNet [6] le plus 
probable sur l’ensemble des 
synsets possibles.
Le score F1 sur SemEval2013 est 
de 51,28 % avec un modèle 
entrainé sur SemCor et WNGT [5].

Traitements linguistiques : « nettoyage du texte » pour pouvoir identifier les 
pictogrammes associés à chaque terme, avec : 

● Une phase de tokenisation, lemmatisation, et d’étiquetage morphosyntaxique,
● La gestion des entités nommées et expressions multi-mots,
● La récupération de chaque image à partir de l’identifiant grâce à une table 

d’alignement lemmes, sens WordNet et identifiants Arasaac.

La suite ?

● Améliorer la traduction en définissant un vocabulaire précis et en se basant sur 
des règles de traduction définies dans une grammaire.

● Gérer les termes non-disponibles sous forme pictographique.
● Évaluer la traduction auprès d’experts.

 

Figure 3 : Schéma simplifié de Voice2Picto. 

Figure 4 : Interface de Voice2Picto.

Besoin de 
votre aide !

https://github.com/macairececile/Voice2Picto

